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La chambre de Camille
Une fiction amoureuse librement inspirée par 
Camille Claudel et les sculptures d'Auguste Rodin

Mise en scène : Luis Torreão

Créé et joué par : Sonia Alcaraz Cartagena, 
Melody Maloux, Guillaume le Pape, Luis Torreão

Collaboration artistique : Sophie Vadrot

Textes extraits de :
Quand nous nous réveillons d'entre les morts, 
Henrik Ibsen (Traduction: Eloi Recoing) 
Lettres à Lou et Poèmes à Lou, 
Guillaume Apollinaire (© Ed. Gallimard)  
Lettres d'Auguste Rodin à Camille Claudel

Avec les voix de : Sophie Vadrot, Sylvia Manjoo-Alves, 
Nastasia Berrezaie et Marine Licquard

Musique : Ricardo Herz

Création Lumière : Joanna Borderie et Denis Schlepp

Costumes : Clothilde Mauvais

Collaboration aux costumes et décors : Luce Noyer

Durée : 60 min

Calendrier
Théâtre du Rempart, Avignon, du 8 au 31 juillet 2010
Lavoir Moderne Parisien, Paris, du 17 mai au 4 juin 2011

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

« Un moment onirique hors du monde, un souffle d’air... »
Myriem Hajoui, A Nous Paris

C O N T A C T
Peggy Riess
peggy.hippocampe@gmail.com
Tel. 33 (0)1 43 38 79 75 / Port. 33 (0)6 29 96 29 06
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La chambre de Camille est une fiction amoureuse librement inspirée par Camille Claudel et les sculptures 
d'Auguste Rodin.  Aux frontières du mime corporel et du théâtre, la Compagnie Hippocampe donne vie à 
une Camille Claudel qui remodèle sa destinée en manipulant avec malice les fantômes de son passé. Telles 
des marionnettes humaines, les figures convoquées dans sa chambre gagnent au fur et à mesure leur liberté. 
Avec humour, sensualité et cruauté, elle revisite des épisodes marquants de sa vie : travail à l’atelier, jeux 
d’enfance avec son frère et sa sœur, moments de tendresse et trahison de son pygmalion tant aimé.  
 
Le spectateur est convié à porter un regard singulier sur cette artiste au contact d'une onde de vie, dont les 
battements ne sont pas étrangers à ceux de l’amour. Camille, imprégnée des lettres pleines de regrets de 
Rodin, rêve aux poèmes passionnés qu'Apollinaire écrit à Lou. Les fantasmes et chimères de la jeune femme 
finissent par se fondre avec la réalité. Elle porte un regard nouveau sur son parcours de femme amoureuse  
et d’artiste talentueuse.  
 
La chambre de Camille propose de mettre en lumière la puissance de vie liée à la créativité de cette auda-
cieuse jeune femme. Camille se réinvente et règle ses comptes avec Rodin, inspirée par Irène, le personnage  
d’Ibsen qui nourrit un désir de meurtre à l'égard de son vieil amant, le sculpteur Arnold. 
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Mon p’tit Lou adoré 
Je voudrais mourir un jour que tu m'aimes 
Je voudrais être beau pour que tu m'aimes 
Je voudrais être fort pour que tu m'aimes 
Je voudrais être jeune jeune pour que tu m'aimes 
Je voudrais que la guerre recommençât  
pour que tu m'aimes 
Je voudrais te prendre pour que tu m'aimes 
Je voudrais te fesser pour que tu m’aimes 
Je voudrais te faire mal pour que tu m'aimes 
Je voudrais que nous soyons seuls  
dans une chambre d'hôtel à Grasse pour  
que tu m'aimes 
Je voudrais que nous soyons seuls  
dans mon petit bureau près de la terrasse  
couchés sur le Iit de fumerie pour que tu m'aimes 
Je voudrais que tu sois ma soeur  
pour t’aimer incestueusement 
Je voudrais que tu eusses été ma cousine  
pour qu'on se soit aimés très jeunes 
Je voudrais que tu sois mon cheval  
pour te chevaucher longtemps longtemps 
Je voudrais que tu sois mon coeur  
pour te sentir toujours en moi 
Je voudrais que tu sois le paradis ou l'enfer  
selon le lieu où j'aille 
Je voudrais que tu sois un petit garçon  
pour être ton précepteur 
Je voudrais que tu sois la nuit  
pour nous aimer dans les ténèbres 
Je voudrais que tu sois ma vie  
pour être par toi seule 
Je voudrais que tu sois un obus boche  
pour me tuer d'un soudain amour 

Extrait de  Poèmes à Lou , Guillaume Apollinaire,  
© Ed. Gallimard

RUBEK : A peine t’avais-je trouvée, j’ai su  
aussitôt quel usage je pouvais faire de toi  
pour l’œuvre de ma vie. 

IRÈNE  : Le Jour de la Résurrection ainsi  
appelais-tu l’œuvre de ta vie. – Moi je  
l’appelais « notre enfant ». 

RUBEK : J’étais jeune. Ignorant tout de la  
vie. La résurrection, pensais-je, on ne pouvait  
lui donner d’apparence plus belle et plus  
radieuse que celle d’une jeune femme vierge  
– sans aucune expérience de la vie terrestre – 
et qui se réveille dans la lumière et la gloire  
sans avoir rien sur elle de laid ni d’impur. 

IRÈNE :  Oui – et c’est bien ainsi que j’apparais  
dans notre œuvre ? 

RUBEK : Pas tout à fait, Irène. 

IRÈNE : Pas tout à fait - ? Je n’apparais donc  
pas comme je suis apparue devant toi ? 

(...) 

IRÈNE : Tu viens de prononcer ton arrêt. 

RUBEK : Mon arrêt ? 

Extrait de  Quand nous nous réveillons d'entre  
les morts , Henrick Ibsen, Trad. : Eloi Recoing 

Dans cette pièce inspirée par Camille Claudel  
et Auguste Rodin, Ibsen raconte le moment  où 
l'ancienne jeune modèle (Irène) vient demander  
des comptes, au vieux sculpteur (Rubek), sur ce  
qu'il a fait de l'inspiration, pure et illuminée,  
qu'elle lui a donné pour son œuvre... 

 

 

 



C R É A T I O N S 

2008 -  Labyrinthe 1 Ma Chambre  
Spectacle/Exposition 
Mise en scène : Luis Torreão 

2008 -  Folies de Passage 
Mise en scène : Luis Torreão 

2005 -  Of men and women 
Mise en scène : Robert Bennett,   
Aurélie Delarue, Luis Torreão 

2004 -  A deux  
Performance   
Mise en scène : Luis Torreão  

2003 / 2004 -  Traçado  
Mise en scène : Luis Torreão,   
Sophie Vadrot 

2003 -  Labyrinthe-Prototype  
Parcours chorégraphique  
Mise en scène : Luis Torreão,   
Elke Luyten  

2003 -  Les Guerres que j'ai vues,  
d’après le texte de Gertrude Stein  
Mise en scène : Thomas Leabhart   
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2003 -  Eau 
Mise en scène : Thomas Leabhart 

2002 -  Koan  
Pièce pour deux interprètes  
Mise en scène : Luis Torreão,   
Leela Alaniz 

2000 - Compositions  
Création collective sous la   
direction de Thomas Leabhart  

H I P P O C A M P E 

Créée en 1997, l'association Hippocampe regroupe la Compagnie Hippocampe et son École de Mime  
Corporel. Élaboré par Étienne Decroux, le Mime Corporel vise à donner les moyens à l’acteur de travailler son  
corps à la façon d’un artisan qui travaille la matière. Hippocampe explore une forme contemporaine du  
mime qui ne substitue plus la parole mais qui repousse les  frontières entre le théâtre et la danse en donnant  
au mouvement du corps de l'acteur clarté, articulation, dynamique, complexité et précision. 

Les créations de la Compagnie Hippocampe s’inspirent d’un quotidien fragmenté, traité en petites unités de  
mouvement. Comme dans un kaléidoscope, actions, textes, musiques  et images contribuent à tisser un  
réseau d’expériences vécues de l’intime. La Compagnie Hippocampe  esquisse la possibilité d'un voyage  
dans l'expérience des hommes par la mémoire qu'est leur corps. Dans  cet espace-temps recréé parce que  
rêvé et tout aussi simplement  ébauché et dévoilé, l'intime et les intimités  laissent des traces, des espaces de  
silence dans lesquels le spectateur est convié à plonger. 

L’association reçoit depuis 2003 le soutien de la Mairie de Paris et a également bénéficié depuis sa création  
d’aides ponctuelles du Ministère de la Culture et de la Communication (DRAC Île de France),  du Pomona  
College de Californie et de la Maison des Sciences de l'Homme (Paris Nord et Université Paris 8). 

 



  

 

 

 

 

  

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

H I P P O C A M P E 
2 passage de la Fonderie - 75011 Paris 
Tel. 33 (0)1 43 38 79 75 / Port. 33 (0)6 29 96 29 06 
www.hippocampe.asso.fr 

“ Pour transformer les choses, l'homme les touche.
Si sa main ne le peut, il touche avec l'outil ; qu'il touche.
Des Beaux-Arts, ceux que je préfère sont ceux 
qui représentent ce qui touche et qu'on touche,
qui sont pratiqués en touchant, 
dont l'oeuvre achevée peut être touchée par l'appréciateur.
J'aurais voulu être sculpteur.
L'esprit ne vaut que filtré par la pierre (…)
Je désire que l'acteur, acceptant l'artifice, sculpte l'air 
et fasse sentir où le vers se commence et où il se finit.
J'étais fait pour aimer le mime.
Le corps est un gant 
dont le doigt serait la pensée.
Pensée, poussée, pouce et pincée 
qui sont presque homonymes, 
sont presque synonymes.
Notre pensée pousse nos gestes
ainsi qu'un pouce de statuaire
pousse des formes ; 
et notre corps,
sculpté de l'intérieur, s'étend.
Notre pensée, 
entre son pouce et son index, 
nous pince 
le revers de notre enveloppe 
et notre corps,
sculpté de l'intérieur se plie ;
Le mime est à la fois statuaire 
et statue.
Donc, son témoin se lève 
pour retoucher le monde. ”

Étienne Decroux
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P A R C O U R S  
 
Luis Torreão Metteur en scène, acteur et professeur de Mime Corporel. Il dirige la Compagnie Hippocampe 
et son école. Formé au Mime Corporel à Paris et aux États-Unis par Thomas Leabhart, ancien élève et assis-
tant d'Étienne Decroux. Au Brésil, il a suivi des études de journalisme et a été directeur artistique du Circo 
Voador, un des lieux les plus importants de la vie culturelle carioca. En France, il a obtenu un Master d'études 
Théâtrales et est titulaire du DE de Théâtre.  
 
Sonia Alcaraz Cartagena Comédienne, licenciée en philosophie à l’Université et formée à l’Ecole Supéri-
eure d’Art Dramatique de Valence (Espagne), où elle a travaillé sous la direction d’Antonio Diaz Zamora, Cruz 
Hernandez et Alejantdro Jornet.  
 
Melody Maloux Comédienne, elle travaille notamment avec la Cie Théâtre en Question, la Cie Fin’Amor et 
la Cie Sampa. Au cinéma, après avoir participé à plusieurs courts-métrages, elle interprète l’un des rôles 
principaux de Nos désirs font désordre, long métrage de Stéphane Arnoux, sorti en mars 2009. 
 
Guillaume Le Pape Diplômé en Arts du Spectacle à l’Université de Rennes et comédien au sein de la Cie 
L’Eau Prit Feu. C’est dans cette compagnie qu’il découvre et développe son goût pour le théâtre gestuel et 
expressionniste. Il nourrit ce parcours en pratiquant notamment le tango argentin, le butô et l’acrobatie.  
 
Ricardo Herz Musicien brésilien originaire de São Paulo. Formé d'abord à la musique classique et au jazz 
(Berklee College of Music de Boston), il étudie en France au Centre des Musiques Didier Lockwood. Au Brésil, 
en 2004, il remporte le prix du meilleur instrumentiste, attribué par le jury populaire du VISA de Musique 
Brésilienne (équivalent des “Victoires de la Musique”). 
 
Sophie Vadrot Metteur en scène, professeur d’art dramatique (titulaire du DE) et comédienne, elle a suivi 
une formation en Mime Corporel avec Thomas Leabhart, puis Luis Torreão. Elle enseigne notamment à 
l’Ecole Charles Dullin. Sophie Leila Vadrot a récemment mis en scène l’émission de télévision de Michel 
Vinaver à la Comédie de la Passerelle et Le voyageur sans bagage de Jean Anouilh (Festival Jeune Création du 
Théâtre 14). 
 









  

 

 

 

 

  

 
 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

« Une main qui se pose sur l'épaule ou la cuisse d'un autre corps n'appartient plus tout à fait à celui 
d'où elle est venue : elle et l'objet qu'elle touche ou empoigne forment ensemble une nouvelle chose, 
une chose de plus qui n'a pas de nom et n'appartient à personne ; et il est question à présent de cette 
chose particulière et qui a ses limites définies. C'est cette scène où un homme et une femme, emmêlés 
par le vécu de leurs expériences intimes, luttent ensemble pour trouver leur âme, qu'imaginait le poète 
Rainer Maria Rilke devant les sculptures d'Auguste Rodin. Un programme magnifique dont s'est 
emparée la compagnie de mime corporel Hippocampe pour réaliser La Chambre de Camille, une « 
fiction amoureuse librement inspirée par Camille Claudel et par les sculptures d'Auguste Rodin » pour 
reprendre ses propres mots.Et, sur de nombreux points, le projet est mené à son terme : le spectacle 
n'est presque composé que de gestuelle. Des fragments de beaux textes amoureux, extraits de Quand 
nous nous réveillons d'entre les morts d'Ibsen, des Lettres à Lou d'Apollinaire, et de celles de Rodin à 
Camille Claudel , préalablement enregistrés, en alternance avec la musique, choisies avec goût et bien 
à propos (Ricardo Herz), pour créer le dispositif verbal. La performance physique des quatre jeunes 
comédiens, Sonia Alcaraz Cartegena, Melody Maloux, Guillaume le Pape et Luis Torreao, est irrépro-
chable, tout en concentration et retenue : les corps maîtrisés sont hautement expressifs et la gestuelle 
précise. L'effet plastique produit est impressionnant, par exemple dans le passage d'un extrême à l'autre 
: un pantin manipulable comme pâte à modeler ailleurs figé dans une raideur absolue (...). »

 

 

THEATREDUBLOG.UNBLOG.FR ●  BARBARA PETIT 3 JUIN 2011 
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